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TRINITÉ – 30 mai 2010 

 
TOUT CE QU'A LE PÈRE EST À MOI.  CAR C'EST DE MON BIEN QU'IL RECEVRA ET IL VOUS LE 
DÉVOILERA - Commentaire biblique du p. Albert Maggi OSM 

 

 
Jn 16, 12-15 
 

 

« J'ai encore beaucoup à vous dire, mais vous ne pouvez pas le porter à présent. Mais quand il 

viendra, lui, l'Esprit de vérité, il vous introduira dans la vérité tout entière ; car il ne parlera pas 
de lui-même, mais ce qu'il entendra, il le dira et il vous dévoilera les choses à venir. 
 
Lui me glorifiera, car c'est de mon bien qu'il recevra et il vous le dévoilera. Tout ce qu'a le Père 
est à moi. Voilà pourquoi j'ai dit que c'est de mon bien qu'il reçoit et qu'il vous le dévoilera. » 

 

 
 

 

Seulement qui, comme Jésus, est prêt à donner la vie, peut comprendre son message. Ecoutons ce que dit 

Jésus dans l’Evangile de Jean. 

« J’ai encore beaucoup à vous dire, mais vous ne pouvez pas le porter à présent ». Pourquoi ? Ils ne savent 

pas encore quelle mort va faire Jésus et sur tout ils n’ont pas encore reçu l’Esprit que Jésus va livrer d’abord 

sur la croix et puis quand, ressuscité, il se présentera aux disciples. 

C’est l’Esprit, c’est-à-dire la puissance de l’amour de Dieu, qui est communiquée à l’homme et qui le rend 

capable d’aimer avec générosité, comme il se sent aimé par Dieu. Voilà pour quoi Jésus dit : « J’ai encore 

beaucoup à vous dire, mais vous ne pouvez pas le porter à présent ». 

Ce que Dieu est, son amour, ne peut pas être connu si ce n’est à travers des degrés de connaissance, 

d’expérience, toujours plus profondes. C’est l’amour reçu qui se transforme en amour communiqué, qui 

permet à Dieu de dilater notre cœur et d’y infuser son amour. 

Donc plus nous aimons et plus nous arrivons à comprendre Jésus, expression visible d’un Dieu qui est 

uniquement amour. Les disciples ne sont pas encore capables d’accueillir ceci parce que ils ne sont pas 

prêts au don de leur vie.   

Le message de Jésus, donc, peut être compris seulement par qui est prêt au don de la vie comme lui ; cela 

ne veut pas dire nécessairement  le sacrifice extrême de la croix, mais seulement qui oriente sa vie en 

mettant comme valeur absolue de son existence – ce qui est vraiment non négociable – le bien de 

l’homme. Qui vit ainsi permet à Dieu de lui communiquer qui est vraiment Dieu. 
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Et Jésus continue « quand il viendra, lui, l’Esprit de vérité », c’est la troisième fois que cet Esprit est appelé 

ainsi, « il vous introduira dans la vérité tout entière ». Jésus avait dit, plusieurs fois, que la vérité on ne l’a 

pas, mais on l’est. La vérité n’est pas une doctrine révélée, mais une façon de vivre. 

Voilà pourquoi Jésus avait déjà dit que on fait la vérité. Cette différence est importante. 

Qui prétend avoir la vérité, en se basant sur cette vérité qu’il a, sur sa doctrine à lui, il se permet de juger 

les autres, ce qui sépare des autres.  

Etre dans la vérité et faire la vérité, au contraire, signifie s’insérer dans le dynamisme d’amour de l’Esprit de 

Dieu qui oriente, porte l’homme à exprimer toutes ses forces vers le bien des hommes. Tandis que qui a la 

vérité se sépare des autres, qui est dans la vérité s’approche et se met au service des autres.  

« Il vous introduira dans la vérité toute entière car il ne parlera pas de lui-même, mais ce qu’il entendra », et 

voilà le gage de la présence de l’Esprit dans la communauté chrétienne, « il vous dévoilera les choses à 

venir ». Que signifie cela ? Ce n’est pas une nouvelle révélation de la part de l’Esprit, mais l’actualisation du 

message en des manières et des formes nouvelles pour la vie de la communauté.  

Donc ce n’est pas un nouveau message, mais la compréhension de ce même message. La communauté 

grandit, de nouveaux besoins, de nouvelles nécessités  émergent ; comment peut-on répondre ? Voilà la 

présence de l’Esprit qui met, comme valeur absolue, non négociable, le bien de l’homme, qui fait découvrir 

de nouvelles réponses aux besoins nouveaux de la communauté. C’est le gage de la présence de l’Esprit de 

Jésus dans la communauté. 

« Lui me glorifiera, car c’est de mon bien qu’il recevra », ce qui est à Jésus c’est la plénitude de l’amour du 

Père, l’Esprit, « et il vous le dévoilera ». Ce n’est pas une doctrine celle qui est annoncée, mais un Esprit, 

une énergie d’amour, que l’on peut comprendre seulement moyennant des œuvres qui manifestent cet 

amour. 

Plus nous nous ouvrons à l’amour des autres, plus nous permettons à Dieu de se manifester lui-même et 

plus nous arrivons à le comprendre. Voilà pourquoi les autorités religieuses ne connaissaient pas qui est 

Jésus et ne connaissaient pas qui est Dieu, parce que elles restaient fermées à l’amour ; pour elles 

l’important c’était le bien de la doctrine et non pas le bien de l’homme. 

Et Jésus conclut « tout ce qu’a le Père est à moi », la plénitude du Père c’est la plénitude de l’amour 

exprimé par l’Esprit et le Père l’a communiquée au Fils, « voilà pourquoi j’ai dit que c’est  de mon bien qu’il 

reçoit et qu’il vous le dévoilera ».  

Jésus continue à proposer le même message : il annonce non pas une doctrine mais une expérience 

d’amour. C’est à la communauté non pas de transmettre des doctrines mais de faire une expérience 

d’amour, de vie, à tous les croyants. 

 

 


